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Qu'est.ce que
la Dcctrine
cbrf!ttenoe. '1

Qu'est.ce que
Dhm?

PCUVODs.nous
veir Dieu?

C$tnmcnt sa.
vcns.ncus que
Dieu existe '1

Cctnment le.
sa\'clI15-no.us en-
core?

~ue neus ré..
v~te la cens-
cicm:e '1'
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:DEUXIÈIIUt PARTIE

DOCTRINE CHRÉTIENNE

La doctrine chrétienne est l'ensemble
,descroyances qui on~Irait au « Royaume
de Dieu». Ces croyances se rapportent à
ces trois objets: Dieu - l'Homme -'Jé-
sus-Christ.

SECTION1 - Dieu-Son existence (')

Dieu est l'être infini et parfait, créateur
intelligent, souverain maltre de toutes'
choses el Pére des hommes.

Nous ne pouvons voir Dieu qui est
esprit. Mais son existence et ses perfec-
tions se manifestent à nous par ses œu-
\'res.

La raison nous Idit que le monde, les,
animaux, les hommes n'ont pu se faire
eux-mêmes ; ils sont, par conséquent,
l'ouvrage d'un être supérieur, qui a tout
créé. '

L'ordre et l'harmonie qui règnent dans
le monde ne peuvent être l'effet du ha-
sard ; il existe donc une puissance intel-
ligente qui a tout réglé.

La conscience qui nous commande le
bien (<<Tu dois ») ,et nous reproche, mê-

(1) YOir..I',.Appendice à 11\ Doch'jUb chréUenne" i~_'~.nn dç c\Jtçe DE~XIt.1II
PAftTlr..
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me malgré nous, nos péchés, nous appa-
rait comme la voix d'une volonté sou-
veraine du bien et d'un juge' suprême.

«Ma conscience en moi, c'est Dieu'que j'ai pour hOte. »
V. HUGo,

pa~i~~n~'bj~~~ . L.e sentiment religi~ux, qui est l'i,ntui-
cœ"r? tlOn ou le besoin de D1eu, est aUSS1une

révélation de Dieu.

Dieu s'est révélé parfaitement à nous
dans l'âme du Ohrist où s'est manifesté
pleinement son esprit.

Nous pouvons encore faire, par la priè-
re, l'expérience personmil1e de Dieu: quand
nous le prions avec ferveur, quand nous
implorons son pardon et son secours, nous
le sentons' agir en nous, et nous apporter
la paix et la force. Nous ne pouvons plus

.:,alors douter de son existence.
Les cieux racontent la.gloire de Dieuet retendue manifeste l'œuvre de .

ses ma.ins, Psaume 19, 'l.
H~ul'euxceuxqui ont le cœur pur, car ils verront Dieu. MaUhI, 8.
Ta. loi est au fond de mon cœur. P&.40.9, .
A cbereber: Romains ~,2{1;8. 'l:i-16-Hébreux 3, " - Apoc. 4, Il.

N'y a..t.it pas
une âme qui
nous révèle
Dieu parCalte-.
ment '1'
Comn>entnott.c

cœu.r peut.II en-
core saisir Dle\l1

Pouvons-nous
comprendre
Dieu?

Que pouvons-
nous affirmer de
sa nature en *1,.
»tral ?

\.J

SECTION Il - Les perfectionsde Dieu
Elres finis et imparfaits.nous'ne pou\'onscom-

prcndre Dieu Darf~ileme!ll; LouLce Que nous en
disons resLe loujOUt'sau.dessous de sa gloire et de sa
grandeur.

De sa nature, en général, nous pouvons
dire: D!eu e~t esprit - Il est parfait - Il
est seul Dieu - Il est personnel, c'est-à-



q,u'nppelle.
t..eo perfectlens
parttcunères de
Dieu 1

Nemme:: ses
pertectiClDs par-
ticulières.

Qu'appeJle - t40
cm perfectlens
1t\cralesdeDieu'l

Ncmme:: I~s
perfections me-
raies de Dieu '!

Dan. quel nom
Jésus a.t_il l'en-
fermé ces per.
fectJeo" merale.
de Dieu?

Que nous rap.
peUe ce nom et
que doit.1l nous
inspirer'!
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dire non pas une force inconsciente, mais
une Îlmevivante, distincte du monde, tout
en le pénétrant incessamment de son es-
prit et de son action.

On appelle perfections particulières de
DieÜ celles qui n'appartiennent qu'à Lui.

Dieu est éternel: il n'a pas eu de com-
mencement et n'aura pas de fin.

Dieu est infini, et, comme tel, partout
présent.

Dieu sait tout : il pénètre et connait
toutes choses et, en particulier, nos ac-
tions, nos pensées.

Dieu est tout-puissant. .

Dieu est Ïiumuable : il ne change pas; il
n'a pas. à modifier sa volonté, toujours
parfaite.

On appelle perfections morales de Dieu
les qualités qui lui sont communes avec
l'homme, imparfaites en l'homme, par-
faites en Dieu.

Dieu est saint.
Dieu est juste,
Dieu est amour: c'est là sa perfection

supréme, dont la révélation estinfiniment
douce et bienfaisante à notre cœur.

.Jésus a renfermé toutes les perfections
. morales de Dieu dans ce seul nom: le 1Père
céleste J.

ce nom-de« Père Célesle» nous l'appelle non seu~
lemenlcequeDieuestpaul'nous.maiscc quenous
sommespour Lui: ses enfants bien-aimés. Il nous
rappelle. par suite, la confiancequenouspou,"ons
avoir en Oieu.la.recol~naissancect l'obéissanceque
nouslui devons.
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Saint, saint, nlnt est le Seigneur Dieu, 10Tout.Pulssantqui étaU. qu1
est et qui sera.1 Apoc. 4, 8.

Toute grâce excellente et tout don pa.rfa.itdeacendent d'en haut, du
Père des lumières chez lequel il n'y a.ni changement, ni ombre de varia."
Lion.Jacques J, n.

DieuostAmour.1Jean., 8,

A chercher:Job 30. iG - 1 Chroniques 29, H - Psaume'23,(.3_
Luc 12, 22031.

CClmment se
maniCestel'acti4O
vitt de Dieu 1

SEC Tl 0 N III - Bctlvitéae Dieuet ProvlaeQce

Qu'est..ce que
la eréatien?

Quest.ce que
la PrClvtdence'

Qu'appelle_t_
en Provideoce
particulltre'

Cù se montre
encore la Pre-
vldence de Dieu
à Pétard de
Phcmme?

Contment ex.
l'tiquer la .cur_

T france,
1

L'activité de Dieu se manifeste par la
Création et par la Providence, témoigna-
ges de son amour.

La Création est l'acte par lequel Dieu a
app.elé à l'existence l'Univers et l'Hom-
me (1).

La Providence, c'esll'action incessante
qe Dieu sur le monde qu'il gouverne.

Nous pou VOllSaffirmer que Dieu a sa part
dans les évènements de. notre vie, qu'Il
aime chacun de DOUS,et que, tout en res~
pectant notre liberté, Il intervient pour
nous pardonner et seconder nos résolutions
et nos efforts. C'est là ce qu'on appelle Ba
Providence partieulière, ".

La Providence de Dieu à l'égard de
l'homme se montre aussi dans l'appari-
tion des grandes âmes qu'i) a suscitées
pour le salut de l'homme, et par dessus
tout, dans l'apparition de Jésus-Christ.

La souffrance, partage inévitable de
toute créature ici-bas, semble contredire

-ridée d'une bienfaisante Providence. Ne

~us .pouvonssupposerque l'Univers renfermed.'autres huma.nJtés
qqe]ilTede la.Tern~.



N'tntrevoyons.
nous pas son
uUlnt '1'
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connaissant qu'en partie, nous ne pouvons
pleinement expliquer la nécessité de la
souffrance.

Noùs entrevoyons cependant son utilité;
elle est parfois un salutaire châtiment ou
un utile avertissement. Elle est toujours
une occasion d'examen de soi-même et de
sanctification. Elle apparaît comme une
austère mais bienfaisante éducatrice des
âmes.

Ol' irais.je loin de ton espriL et où rnirals.je loin de ta race? Si je monte
aux cieux, tu y cs ; si je descends au sél)ulcre. t'y voiH~, SI je prends les ailes
de "aurore et qne j'aille a.ux. extrémités de la mer, là au~si ta. main me C9,P-
duira et ta droite me saisira.. SIje dis: au moins les ténèbres me couvriront 1
- la nuit devient lumière autour de moi. Ps,I30, 7 ~ Il.

C'cst cnDieu que nous avons la vie, le mOllvementet l'éh'e. Actes 17. 28,

L'amourde Dieu a été maniresté.enversnous en ce qu'il a envoyé son
flIs unique, afin quenous vivions par lui. lJ~an 4, U.

Toutescho~esconcourentau bien de cel1Xqui aimen"Dieu. Rom.8. 28.
A ch.reher: Lamentations3, ii.sa - l'sanme 103,11 - MaUh. 10.

99.31- Jean 'J.JO- Jacques1. I!.

Qu'cst-ce que
l'hClmme dans
ta création?

Qu'appel~ns-
nClus l'ame?

SECTION 1V - L'Homme - Sa nature

Sa destinée:Perlectlon et Bonheur

L'homme est la dernière et la suprême
créature de Dieu sur la terre.

L'Ùmeest un principe spirituel doué de
diverses facultés: l'intelligence - lavo.
lonté - le cœur - la conscience. Le ca.
ractère propre de la "ie de l'âme, c'est la
liberté.

Quel est le
rtt~ du cœur?

Quel est Je
rGle de la cons.
cience'1 ..

A quCI! peut.
~n ta comparer?

Notre cClns-
cience se surnt-
ene à elle_mt..
nte?

Qui peut rem-
I)Ur cette tAche?

QueUe est la
plus nClble des-
tinée qui nClus
SClit proposée 1

Quel est. d'au..
Ire part Je sn-
prtnte dtsir de
Dot "C cœur, 1

y a.t_iI con-
tradic:UCln eotre
la consc:lence
chrétienne et le
dtsir du tbClD.
~e~r1 . ....
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Le cœur s'ollicite et entraîne l'âme tout
~ntière: il est le moteur de l'âme et de la
vie. « C'est du cœur que procèdent les
sources de la vie ». .

La conscience s'offre â règler les pas-
. sions du cœur 'et â diriger la vie vers sa
vraie destinée, qu'elre nous montre dans
l'accomplissementdu bien. .

La conscience est' tout â la fois un œil
intérieur qui nous fait discerner .le bien,
du mal-'une voix qui commande le bien- un juge qui approuve ou qui con.
damne..

Notre. conscience a besoin elle-même
d'être éclairée et fortifiée.

Celui qui peut éclairer et fortifier notre
conscience, c'est Jésus-Christ, qu'on a
appelé « la conscience de.Ja conscience»
(Vinet).

Une conscience attentive et sincère
reconnaîtra la plus noble destinée dans
celle que nous propose Jésus-Christ: le
règne de Dieu dans noire vie et dans le
monde, avec,. comme idéal, la perfection.

D'autre part, le plus puissant désir du
cœur, c'est le désir du bonheur.

L'Evangile constate et confirme notre
désir de bonheur: il promet le bonheur
comme une conséquence bénie du règne
de Die~ (l3éatitudes).



CtJmment la
vie cbrf!Uenoe
assure-t_elle le
bonheur?
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La vie vécue 8&lon la conscience chré-

tienne, selon l'Evangile, assure le bon-
heur: parce qU'elle satisfsit les plus no-
bles ambitions de l'âme et parce qu'eUe
DOUSgarantit victorieusement contre le
p"incipal eIIllemide lIol,'e bonheur : le péché,
en même temps que contre ces autres
ennemis, étroitement associés au péohé :
la souffranoe lOtla mort.

So)"ezsaints, car je 'suis Saint. mol l'Eternel, votre Dieu. Lêvit. 10,'
soyez parfaits comme \'otre Père cêleste est parfait. Matth. ~, "8.
Heureux ceux qui ont rai," et soit de justice. MaUIt. 3,6.
A chercber:Matth.6,3;)- Oalates~. tG.li- Jean15.H.

Qu'tU est.U du
règne de Dieu
dans le monde'

Q.u'ut.ce que
te péché?

Che: qui se
t»8niCltste le pé.
ché,?

Comment se
manifeste le pt.
cité?

"Ù est la sour.
Cf,du péché?

SECTIONV -- Le Pécfié

Nousconstatonss:tnspeineque le l'ègnpde Dieu
est en marche,maisqu'il est. loind'élre encore rêa-
lisédansle monde; à chaqueil1slantct sur chaque
pointdu globe,les loisdivinessont transg,-cssées.

Le péché est la trangression volontaire
des lois divines, et en nous, la révoHe
consciente ou l'insouciance à leur égard,

Le péché se manifeste chez tous les
hommes: mais nous devons tout d'abord
le constater dans notre propre vie,

Le péché se manifeste dans nos actions,
nos paroles, nos pensées, nos sentiments, '

non seulement dans l'accomplissement du
mal, mais aussi dans la négligence du
bien (péchés d'omission),

La source du péché est en nous, dans
,.nos convoitises, causes premières des ten-
tations.

.
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do::,~';,~ol ;:; Nous cédons à nos convoitises par inté-
convoiti...?, rét ou par plaisir,

L'origine première et générale du péché
est. donc dans l'égoïsme, c'est-à-dire dans
l'am oui exclusif ou prépondérant de soi-
même.

Commeune maladie contagieuse, Je péché a pris
et prend dans le mondeune redoutable extension par
les effets de la soIÙ:laril'-,c'esl~à.dire de l'hérédité et
des innuencesdu milieu.

Nous ne devons pas considérer le.péché
comme une shnple imperfection, facile-
ment excusable, mais comme une trans-

gression coupable, une offense faite à '

Dieu.

.I~ ~:~pl~~:.~~:i L'Évan~ile compare le pé?hé à une m.a/a-
le ptcbé? die dont 11 faut nous guérlr lOtguérlr le

. monde - ou à un enneml, l'ennemi par ex-
cellence de l'homm& - qu'il faut combattre
et vaincre.

Gelui qui sait le bien qu'il faut fa.lre et ne le fait pas, commet un péché,
Jacques ~,17. .

Je ne fais pas le bien que je veux et je fai~ le m&l que je ne veux pas 1
Et si je _Ca.lsce que Je ne veux pas. -ce n'est pins moi qui le fais, -ma.is le
péché qui habite en moi. Romains '. 'W-SI. .

JI n'y a. poiot dejnste, pas mêmeun seul. Romains 1. 10.

A ehercber: ltatth. 11.27.18; 1;. !9 - J Pierre 5,8.

Quclle est dClne
l'orlt,ine pre_
mière et ~tntra.
le du ptcbt 1

Comment le pé.
ché s'est.it propa-
gé et se propage-
toi! dans Je mon-
de'

CtJmmtot de.
vous-nous COI)-
sidtrer le pé-
cht?

SÉCTION VI' - Les conséljUBncesau Péché

QueUe est la
ctJnséquence du
ptcht?

Saint Paul a résumé dans une brève et
tragique parole les conséquences du pé-
ché: «J." salai.." <lu péché, c'cst la
mOl"t»"

.



ëomment
~ntende:z:.. vous
cette parole?

, QueÎtes sont

~~~ ~:~t~~':I~~;
au péché cbe:
le pécheur lui.
tntme?

Quelles soot
les conséquen-
ces morales du
ptcht 1

1.4 p~cltt n'..
t..n du consé_
queoces funes..
tes que, peur le
Péctieur ?

~ue doit"cn
penser des con.
dquences du
ptcht 7

Le pécheur est.
Il toujours puni'

Le péché fait toujours _ une œuvre de
mort: il diminue et parfois il- détruit la
vie, soit la vie du corps, soit la vie de
j'âme:

Certains péchés ont souvent pour effet
la maladie et la misère et parfois la mort
(excès des sens),

Le péché affaiblit l'intelligence, la cons.
cience, le cœur, la volonté. A l'état d'ha.
bitude, il fait de l'homme son ,esclave et
peut aller jusqu'à l'endurcissement «( Pé-
ché contre le Saint-Esprit»). 0,.,

Le péché diminue ou détruit notre bon.
heur, d'abord par toutes les souffrances_
qu'il entraine, ensuite, parce que, source
de crainte et de remords, il détruit la paix
intérieure.

Par nos péchés, nous faisons souffrir
directemcnt ceux qui nous entourent et
pouvons faire souffrir nos descendants
(solidarité dans le mal).

. Les oonséquences du péohé apparais-
sent comme un effet de la justice de
Dieu: elles sont le châtiment et l'expia-
tion du péché. Elles sont pour nous un
sévère mais salutaire avertissement.

Ici-bas. Jepécheur paraU quehlue-fois échapper au
châliment. Mais il peut souffrir de ses péchés sans
qu'il )' paraisse.En outre, dU l'Ecriture, «après la
mortvientle jugement"'.

D'autrepart, si noussommesmoinspunis ici-bas,
quenousneleméritons,nousde\'ons)'voiruneffet
de la bonté et de la patience d. Dieu.

1

i
l
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'S'o'!tesoufrran-. Toutes les souffrances o'ont pas pour cause nos

~~c,~ê;nt-elle du péchés oU,les pé.chésdes autre5. Il es~de nO.ble:isour..
(rances qUI proviennent de l'accomplissement du de...
voir, du dévouement à autrui: il en cst dont l'originc
reste m)'stérieuse.

Le sa.laire da pêché. c'.es' la. mort. nom. 6. !.;.
Quiconque se livre au péché est esclave du péché. Jean 8, 34.
Supportez. le châtiment: c'est comme des Ois que Dieu vous tr~lte : et

quel est le tlb qu'uu père ne cbatie pas' Hêbreux 12;,'"

A cJaereber: EzêchlelI8.' Galates 6. j.a- Kébl'eux 12, tI,

SECTIONVII - Le Salut

r

A) La conversion individuelle (ou la réforme personnelle)

le~~;~~t?C<que Le salut e~t la délivrance du péché: il
est une guérison, un retour à la vie véri-
table et au bonheur.

QueUeest 1. La condition essentielle du salut est la
ff,~~'~~u~~~~~,réforme personnelle par la régénération

du cœur, autrement dit la cOllve/'sion indi-
viduelle à la yolonté de Dieu.

pri:C~;~e3~ 1: Le principe de la conversi~u c?nsiste à
converslou1 remplacer dans notre cœur 1égolsme na-

turel (amour du moi) par l'aulour de Dieu.
eon,ment s'._ La conversion s'opère par le repentir et

~t:: 'lIaccover- par la foi.
Qu'est.~equt Lerepentirn'e~tpassimplementleremordsdenos

le reptnht"'1' filutes; jJn'eslpasnonplus le regretsuperficieldes
péchésdontonsouffre.
, Le repentir est le sentiment profond
et douloureux de nos_péchés, de notre
égoïsme, de notre culpabilité envers
Dieu eUe besoin profond de son pardon.
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. ~u'est.ce quc La foi n'estpasseulementla cro)'anceenDieu;
la tClI, elleeslplus qu'unesimpleconnanceen l'a Pro,>i-

dence.
La foi qui sauve du péché est un mou-

vement humble, confiant et résolu de
l'âme vers le Père céleste pour iinplo-
rer sa grâce et nous consacrer à Lui.
(Retour de l'enfant prodigue vers son
père).

. Les conséquences intérieures d'un re-
.pentir ét d'une foi sincéres - les fruits
spirituel$. de la conversion - sont le par-
don de Dieu, qui se fait sentir à nous da:p.s
la paix du cœur et le réveil en nous d'un
esprit }lOuveau, qui est amour pour Dieu.

Les conséquences extérieures d'un re- .
pentir et d'une foi sincéres - les preuves
visibles de la conversion - sont la répara-
tion des fautes réparables et la réforme de
notre conduite selon la volonté de Dieu.

Converlissez~vous et vivez! Ezèchiel J.8, 32.
Pardonne-Dous nos olfenses 1Matth. 6, 1~. .
Le péager se frappo.U la poitrine en disant; .0 Dieu! sois npalsé en-

vers mol qui suis un pecheur. 1 Luc 18, ~3.
Le juste vivra par la fot. Romains l, 17.
A. ehel'eher: Pso.ume 31,6, t~- Luc I~. 18.19;'1,50'- Jean 3, 3.

~uel1es sClDt
les c:endquen..
ces Intérieures
d'un repenUr et
d'une foi sincè.
res?

4ueUes sent
les condqucue
ces extérieures
d'un repentir et
d'une fci slnc~.
res?

PêUvonS-I1C1US
ttClUS sauver par
t'lClUS seuls?

Quel secours
trCluvons - nClus
auprès de Dieu '1

B) Le SallVeur

Nous ne pouvons pas plus nous sauver
par nous seuls, que nous ne pouvons par
nous seuls nous guérir d'une maladie.

Nous trouvons du secours auprès de
Dieu, dans le pardon qu'il accorde au
repentir, et dans l'assistance de son es..
prit, qu'il donne à qui le lui demande.

N'y a-t.iI pas
un aetClurspar
excellence '1 .

Qu'ut.ce q~i
nOU6 montre en

t;;~e ~~~ar~I,.

D'oit lut' vieot
cette puissance'

-Quel est le sens
et la portée de
ce sacrifice"

Comment
s'exerce sur
nous l'influence
d. '.-C.1

Comment se
fait l'action ins-
piratriçe de J..C.

Comment s'ap-
l'eUe çet aUa.
ç:hemeDt du
cœur à J.-C. T
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Le secours par. excellence, .Je secours
permanent et à la portée de tous est celui,
que Dieu nous offre en Jésjls-Christ.

Les milliers de chrétiens .qui, le long
des siècles, rendent temoignage à J .-C.,
les transformations qu'il a opérées dans
le monde par les ân1es qu'il a inspirées,
sont la preuve de sa puissance. perma-
nente sur les âmes.

Sa puissance .sur les âmes lui. vient toÙt
ensemble de sa sainteté, de son amour et
de sa foi.

Sa sainteté, son amour et sa foi ont
éclaté en particulier dans le sacrifice vo- .

lontaire et total qu'il a fait de lui-même
sur la croix. .0

Jésus-Christ s'est donné, victime du
péché de l'homme (expiàtion) achevant et
assurant ainsi, par cet.acte de consécra-
tion absolue, son œuvre de salut (rédemp-
tion).

Jésus-Christ ne nous révèle pas seule-
ment la vraie vie, il nous J'inspire.

L'action inspiratrice de J.-C. est un
fait d'expérience. S'attachant de cœur à
Celui qui a parlé, vécu, souffert, donné
sa vie pour le sauver, le péche!lr repen-
tant, après avoir senti sa misère, sentira
passer en lui la foi et l'esprit du Sau-
:veur et naîtra ainsi à une vie nouvelle.

Cet attachement ou cette communion
du cœur avec J.-C.s'appelle aussi la foi en
J.-C.
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Le Fils de l'Homme est venu chercher et sauver ce qua était perdu.
Luc 19, tO. -,

Le Fils de l'Homme est-venu, non ponr être servi. mais pour senlr.
et donner sa vie en rançon ~our plusieurs. Minh. 20,28.

Dieu a. tant aime le mondequ'il a donne SODFHs uDique~afin que Qui.
conque croit en lui ne périsse point, mais qu'il ait la vie éternelle.
Jean 3. 16.

..\.c:Jlercher: Actes16, 31 - j2 Corlath. G, i7 ~ Gala.tes 2, iO; G, 2.i:.

SECTIONVIII- La Sanctification-La Fol et les Œuvres

La Soll~arité daqs le Bien

cori~:rsi~~CJ~o:~La conversion ~oit être suivie ~'un
eUettr. .uivle' progrès dans le bien. Ce progrès s ap-

pelle la sanctificalion.

Que 5uppClsela
sanctU1oation ?

Quels sont les
rbultatJ d.~ la
sanctificaticn '!

Que faut-H en-
tendre par la
doctrine du salut
par les œuvres?

Pour se sanctifier, il faut veiller sur soi-
même, et persévérer de toute sa volonté
dans la lulte contre le mal et dans l'ac-
complissement du bien et entretenu sa
communion avec Jésus-Christ et avec Dieu
(culte privé et public).

Notre sanctification se traduira par une
activité bonne, par une vie de plus en
plus fidèlement et joyeusement consacrée
au service de Dieu et des hommes.

La doclrine du salul par les œUHes (ealholicisme)
consiste à croire que.les bonncs œunes ou les ~ œu-
Tres pies'»peu\'ont compl!nler les péchés. Ladoctrine
du salut p:Jrlafoi, remise cn honneur par la néforme.
a pour principe le pardon accordé par grâ('.e et Ja
transformation du cœur et de la vie par la foit 3)"aot
pour (ruU naturel les bonnesœuvres.

N'y aot.n pas
une autre rat.-
sen de nous
sanctifier que
notre propre sa.
lut?
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Ce qui doit nous décider et nous encou-
rager. â nous conVertir et â nous. sanctifier,
c'est aussi le .souci du salut et du bonheur'
de nos fréres.

\.) La solidarité (hérédité el exemple), qui' s'exerce
dans le domaine du' mal, s"excroe aussi dans le do-
maine du bien.

2') Si nous \'ou10ns lra\'aiHer au salut de nos frères
par notre parole el notreadh'itét nous n'avons le
droit de leur parler et d'agir. et nous n'aurons d'aulo-
rité et de zèle que si nous nous sanctifions nous-
mêmes.

Ce n'est pas que faie déjà rempol'.têle 'prix, ou que j'aie atteint la. per.
fectlon; ma.!sje cours,pourtâcnerde lesaisir.Phil.3, d.

Veillezet priez en tout temps. Luc 21, 3û.
Celui qui persévèrera Jusqu'à la ~n. c'est celui.là qui sera sauvé.

. Maltb. ID, ti.
Celui qui croit,en mol fera. aussi les œuvres que JtICals.Jean .4, t'.
Je me sanctifie moi.même (Iour eux. Jean.}'7, t9.
A. cb~l'eber : Ephéslens ~, 8 - Hébreux I~, 14 - !: Pierre a, 20 --

Apoc: 2c,10 (dernière phrase).

Commentnotre
sanctllicationest-.
eHe une condi-
tion du salut de
nos frères'

Comment sc
termine ta vie
terrestre .,.

Notre ~tre est.iI
tout entier dé-
truit parla mort!

Que c:onsta-
tons-nous au
sujet de notre
~tre spirituel"

l

SECTION IX - La Yle Eternelle

La vie terrestre aboutit â la mort, qui
est, ici-bl!.8,la loi universelle des êtres et
des choses;

Nous croyons que notre être spirituel
échappe â la destruclion de la mort.

Nous constatons que, quoique. intime-
ment lié â notre corps, l'ètre spirituel en
est toutefois distincte.t, pour une.part, in-
dépendant: ce qui tend â détruire le
corps - maladie, vieillesse - ne détruit
pas forcément l'être spirituel et parfois
même le fortifie.



4I.uelle assu-
rapee nous don_
ne notre foi au
,Père c41este ?

~uelle assu.
raDe pulsons.

nous encore en
,..C.?

J~sus_Chrlst
n'a.t.il pas attir.
mt cette espt.
riloPce1

Comment 'de.
vClns.nous DClUS
reprtsenter la
vie tternelle?
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La. poussière retourne à la terre d'oil elle a été tirée; l'esprit retourne
à nieu Qui a'a donné. Ecclés.12, 9.

Dieu a. ta.nt aimé le monde qu'il a donné son Fi!!1 unique a.nn que qui-
conque croit en Lui ne périsse pas. maÜ qu'il ait la. vie éternelle. Jea.n 3. 16.

Rn vérité celui (fol écoule ma.-parole et qui croit à. Celui qui m'a. en-
vo,é ~ la vie éternelle... Il est pusé de la. murt âla. vie. Jea.n:J,!.t
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~ous attendons. selon sa.promesse, UDenouvelle terre et de nouveaux

cieux oti la justice habitera. 1 Pierre a, f3.
... chercher: . i Cor. 4, 16 - Luc 201 38 - Jean 4, 14 - Romains S,

38-39- 1 Jean 2, Ii.

SECTION X - Les cOQGltloqsae (a viefuture

Cori naissons.
neus le. con di...
tiens physiques
de la vie future?

Que pouvons-
no\.LS penser de
notre cClrps fu.
tur!

1

i
~

Comment nous
représenter les
cClnditiens spi.
rituelles de la
vie future et d'a.
bord celles qui
:suivent la n10rt 1

Notre Père céleste ne saurait nous avoir
appelés à la vie, avoir mis dans notre
cœur !;les désirs' dé perfection et de bon-
heur, "pour nous rejeter ensuite dans.1e
néant.

ra~~~u"~~~: Vivre la vie chré~ienne, c'est sentir et
ne ,la vie à la - constater,par expérience,que nous por-
:~rl~.J.?~~ ap- tons en nous une vie éternelle.

N'y la 'ill p~. En particulier, l'idéal et le besoin de
~nvY~~bJ~I.;' justice, qne !l0us inspire .L-C., ne sont pas
~;2~la'ié"~~i satisfaits ici-bas: il faut une autre vie
une vi. fulure? pour réaliser lajuslice parfaite et les sa/te;

tions qu'elle réclame (Chàtiments et re"
compenses spirituels).

Jêsus-Christ, par sa vie parfaite a rendu
'plus nêcessaire et plus évident le triomphe
de la vie spirituelle sur la mort. «Il a mis
en évidence la vie (la vraie vie) et (par elle)
l'Îmmortalitê. (2 Timothée 1. 10).

Jésus-Christ a solennellement proclamê
la vie é~ernelle : «Je suis la ,résurrection et
ta vie; celui qui croit en moi vivra, quand
même il serait mort. .- « Quiconque vit et
croit en moi, ne mourra jamais' (Jean 11,'
25-26).

La vie èternelle ne commence pas après
la mort: elle est une ascension qui com-
mence sur la terre et se pours!lit dans le
Ciel.

Nous ne connaissons pas les conditions
physiques de la vie future, c'est-à.dire
notre séjour futur et notre corps futur.
Nous devons nous en remettre à la puis-
sance et à la sagesse de Dieu.

Cc que nous pOu\'ons'dire, c'est que la science elle~
. même ne s'oppose pas. à !'idée d'une transformalion

de ré!re dans eL par la 'morl (Le grain .de blé. J Corin-
Lhiens 15, 31>-38).

Au sujet du séjoUl: futur ou ({du Ciel»
nous disons avec J .-C. : ({Il Y a plusieurs
demeures dans la, maison de mon Père »

(Jean 14, 2). '.

Nous pouvons penser que l'être .spiri-
tuel sera revêtu d'un nouveau corps moins
matériel, invisible aux ètres terrestres,
que saint Paul appelle « corps spirituel»
ou ({corps glorifié», et que ce corps gardera
notre ressemblance, comme le corps terres-
tre l'a gardée à travers ses transformations
ici-bas.

Nous pouvon,s penser que la mort:~era
«suivie d'un jugement».(Hébreux 9,27),
que nous éprouverons, plus vivemént Q1!e..
sur la terre, ou le bonheur des âmes fidè-
les ou la~souffrance des remords.



Nous aurons l'occasion de nous repen-

tir, de persévérer dans le bien avec moins
de tentations, d'aimer à nouveau plus pro-
fondément ceux que nous avons aimés ou

que nous p.urions dû aimer sur la terre.
Nous serons delh rés d. bien des luLles el des souf-

frances qui tiennent âu corps et à la ,'ie l~rreslres ;
bien des m~stères nous seront dcvoilés.

Puisque le péché lend à détruire notre âme elle-
même, (voir sectionVI) on peuLadmettre. en principe.
que 110USne vinons éternellement qu'à 18condilitm
de vine cn communion avec Dieu. et que .ceux qui
persévèrerai~nt dans le mal iraie.nt à la .seconde
morl» (Immortali\é conditionnelle). ~Iais IlOUSpOIl-
vonseSpérE"fqu'en lait. aucun pécheur ~c ets'endvf-
cira» totalement et que laus les "hommes, par la
bonté de Dieu. parviendront au salul el au bonheur
éternel (Salui unh'ersel).

L'espérance de la vie future nous en-
courage puissamment: .'

à rechercher les biens spirituels;
à aimer nos frères, créatures immor-

telles;
à supporter patiemment les épreuves

inévitables ou irréparables;
à envisager la mort sans crainte.
Elle est,. en particulier, la souveraine

consolation de nos deuils.

Le corps est semê c~l'ruptlble. H ressuscite iDcorruptibte; il est semé
méprisable, il ressuscite ftlorieux; il est semé corpKanimal, il ressuscite
corps spirituel. 1 Corinlb" ICi,.ti-H.

Je vais. vous préparer nne place... et je vous pren':lrai avec moi. aOn
que là.oil Je suis. vous y soyez avec moi. Jean 14, d.

n est ordonné que w,us les hommes meurent une fois; après qUQisu~t
le jugement. Hébreux. 9.'17. '

La.mort.&.étéengloatte pOOfqae nous soyoos vainqueurs."Ç) moriol!.
est. ton aiguillon, 6 sépulcre où est ta vir.toire' 1 Coriotb. us. $WS.

A ekereber: Mattb.13, U - &saieS'l,!t - Jean 5,!9 - . Corin.
Ihlons;13;Ii - P,,:I3,4- Apoc.'1,~. .

Qu.elles sent
les autres cm.

:n~~n~e .f~rl~i~futurt,

/Audits sont
les c,onséqucm.
ces de cette es-
ptrance peur la
vie punntc'
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APPENDICE A LA DOCTRINE CHRETIENNE

1 - La Science et la Foi

L'ln.irible, le ~/yd~re, le Monde spirituel - Le Culte de la Vérité -
Les Savants religieux.

II n'y a pas opposition enlre la Science et la Foi: Une Science pru-
denle reconnaît et respecte10domaine et les droits de la Foi - el la

~ois~~~eèe~eÛ~~ F~~éère~~~D~reri~~e~it~~~8~~:~~~lg,~t::~e: re~:~~~
rOlc s'harmonisénf et se complètent. En ellet:

A. - En tant qU'lxpliCdJ;ondu monàl. 1') la Science peut contester

i~[~:~esc:~:~~e~~u Pa~:~b~fi~~i~~u~~tsp~r~~~ dr:v:~ibf: (~~t
d'un êlre spirituel in'"isibfe (l'âme), ou d'un Honde invisible (le Ciel).
Sile nOns Rp'prend, au conlraire, elle même. à reconnalLrel'exisleoce

, de réalités Invl11bles, comme les Forces de la naLureou lesderniers .
élémenls de la ",atière. '
. 2.) La Science constate soulement ce qui a}p41'dII: ellc n'aUeint pas.
.la rjtl/itl d,rnière des choses (ce que c'est que la matière, la forte,
l'esprit). - Elle expliquo comment les choses se passelH, et non pour-

~::;d~~;Sd~~~~s;;:st. a~~i~:n~U~~~~:I~i~~~sC~~o~'~rl~~~~~~:! J~nd~S~t
l'Uomme, ni ,où Us 'font.

Réalité dernière .el raison dernière des choses, origine et destinée
Onale du Honde et de l'Homme. restent et res~eront des mystères. A
l'ét;anl. de la Science, el dans cc domaine. la Science laisse la place
libre à la foi.

a') La Science peut étudier, nvecseJ méthode..., les faits du Monde
8~irftuel: l'âme, ses facultés et sn passions, la ml)ralité et la religio4

~~~:1~S n~n;~c:~ ~~rf::'~~:: ~~ f~~~e~U%n~eJee:~e s~~~~~~ ~: à~~~
mort Idéal moral et forces spirituelles sonl du domaine de la Fui. qui
est en même temps 10domaine de Iii liberté.

B. - En lant qu'amour de ;la Vérité Il loi en l'Mrmo"it du MM,dt
la S~iencetrouve ulle auxiliaire dans la FOIou même se conrond avec
elle. La roi-en nn Dieu de vérilc, saçe et bon, souverain ordonnateur
de loutes choses, ne peut qne fnyorlser la rcchc!rche scientifique des
IOi,squi régissent le monde et, d'une (nçon générale, la poursuile el la
pr'oressioll de la Vcrilé.

1

c. "'- Bien des ~rands s"vanls, des Rrands philosophes, des grands
écrivainsont étdou sont. à des degrés divers. des croyants: Copero.ir,
G&liIee.Képler. Newton Lamarrk, Cuvier. Lever:-icr, Pa~teur. Descar-
tes, Pascal. Leibnitz, Kant. Renouvier. LlunarUlle, Vh:tor BUBo, f.
Coppée,elc...
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JI - Le Désordre physique, le Désordre moral et Dieu

JI nous paraitQuel'harmonie ne règnepas parlout dans le monde,
Dansle domaineRri'sique,:les cataelysmes,les choses ou les êtres nui-
d~lê~r: :i::D~~ ino:~~:~g::~l~Su~~~~d:~rd~~h~:: r:~~~:f::
moral. nous rencontrons le mal: imperreetion inconsciente (sauvages,
enrantR),mal volonbire,a\'ecses conséquencesdouloureuses.

Mais l'.cs constalalions ne doivent pas nous conduire à nier l'exis..
leneede Dieu. .

1"\Parmi les désordres ph1'siques..FI.cnest. comme les cataclysmes,

~::~:ss~~I~~~ss~~~~~e~~fo~sa~~~:~[j:;. 1~ ~~t;~~St~~~tdf:g~~:,=
Que par rapporL à l'Homme. quand ils fonl des viclimes. ce Qui esl dù à
noLre ignoranct ou à notre faIblesse, c'est-à-dirc à notre imperfeclion.

!.<JsauLres désordres physiques témoignenL sans doute d'un éLaL.
général d'imperfecllOD du monde. 'co

Hais, ~.) Ceue imperfection du Honde et celle de l'Homme peuveu'.!
s'expliquer par le fait que le Monde tt l'Homme Ivoluml. c'est-à-dire
pa..enL d'un élal primiLif imparfaiL à un élaL toujoursplus parfaiL
(p,ériodcs successives de noire planèLe, de sa nore el de sa faune, de
1Humanité, conquétes de J'homme sur la nalure, prosrès inlellectuels
et moraux Incontestables).

3') Pour ce qui est du mal mDral. il pro\'icut de l'imperfection morale
première de l'homme. condiLion de Sa liberté. et de sa désobéissance
volonlaire àla loi morale. conséquencepossiblede sa liberté. Mieux
nuL la liberté aveccetle cOllditiot) eLce flsque quo l'jnstinct machinal
de i'animat ou la perfection toute.donnée s~ns la liberlé.

,1) En sopprimaht ridée de Dieu, on reste sans cxplic;aüon pour
l'ordre el l'harmonie du Monde.QuieependanLsonl indéqiables.

5') Notre raison et notre science sont bornées i nous ne pon\"ons
prétendre lout comprendre et tout cxpliquCI'. De'"ant le m}'s~re. il est
juste et sage de dire: «Je ne sais pas ». D~s lors il est toujours possi-
ble et permis de croir&à l'~xislence de Dieu. RI celn est plus raisonna..
ble et b1en plus salutaire et réconfortant que de se laisser aller à un
matérialisme grossier, à un ratalisme déprimant ou à un l>Cepticisme
démoralisant.

.(pour la Souffrance et la Providence, voir Sectiop III, pa~e '13).

1
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Qu'c.t-c::~ que
la morale cbr4-
tlcDDe.,
s'u~~~ri:r~.I_1i
formul4 le"prin_
cipe de tous DOS

. devoirs 1

Comment dl-
vlse-t-OD les de-
volrs de la vie
chritlenne 'f

Quel ut Je
senttment es-
senUd que nous
devons cultiver
A .'4&ard de
Dieu?

ca~:;~:i:: ~:!
mour pourDieu1

TROISIÊlt1B PARTIB

MORALE CHRÉTIENNE

La morale chrétienne est l'ensemble des
devoirs qui composent la vie chrétienne..

J.-C. a formulé le prinCipe d, tous nos
devoirs dans cette parole; Tu aimeras le"
Sei,qneur fon Dieu dl! fout ton cœur, de toute
ton âme et de toute ta pensée; c'eslla .lê"pre-

. miel' et le p{us grand commanaement.''Et
vqici le second qui lui est sembla hie; Tu-

aimeras ton,prochain comme foi-mé~e~
On divise les .devoi~s. de la vie chté-.

tienne en ; . .
Devoirs .envers Pieu.;
Devoirs envers nous-mémes; ..
Devoirs enversleproch\lip., 0)

SECTION 1 - Dmlrseqms Qleu.

Le aentiment eS,sentiel à l'égard..,de
Dieu, source de toute la vie chrj\tielUie,.
c'estl'amourpoùr Dil'u.. . .

Notre amour pour Dieu. doit" ~tre un
amour filial, pénétré de respect et .decon-
fiance. -.


